
Burundi : l'armée dément la probabilité d'une prochaine attaque extérieure

  @rib News, 20/06/2015  â€“ Source Xinhua  L'armÃ©e  burundaise a dÃ©menti les rumeurs qui circulent ces derniers temps
sur les mÃ©dias  sociaux et font Ã©tat d'une probable attaque extÃ©rieure dirigÃ©e contre le  Burundi, a rapportÃ© vendredi la
Radio TÃ©lÃ©vision Nationale du Burundi (RTNB).  "Il n'y a aucun  signe qui montre cela d'aprÃ¨s les vÃ©rifications faites par
les premiers  responsables des corps de dÃ©fense et de sÃ©curitÃ©", a dÃ©clarÃ© le colonel Gaspard  Baratuza (photo), porte-
parole de la Force de DÃ©fense Nationale (FDN) du Burundi, Ã  10  jours des Ã©lections des conseillers communaux et des
dÃ©putÃ©s. 
 "Toutefois,  toute information diffusÃ©e dans ce sens, incite les forces armÃ©es Ã  plus de  vigilance et Ã  prendre les
dispositions nÃ©cessaires pour y faire, le cas  Ã©chÃ©ant", a-t-il nuancÃ©.  Pour la FDN,  a-t-il ajoutÃ©, ces rumeurs sont
propagÃ©es par ici par lÃ  Ã  travers le pays pour  faire peur Ã  la population burundaise en cette pÃ©riode oÃ¹ elle s'apprÃªte
pour  aller Ã©lire ses futurs reprÃ©sentants Ã  l'AssemblÃ©e nationale et aux conseils  communaux.  Le colonel  Baratuza a
Ã©galement dÃ©menti d'autres rumeurs selon lesquelles des militaires  burundais fuient vers des pays Ã©trangers pour se
prÃ©parer Ã  revenir mener des  attaques contre le Burundi dans un proche avenir.  "AprÃ¨s  vÃ©rification, on a trouvÃ© que
c'est encore une fois des mensonges vÃ©hiculÃ©es de  bouche Ã  oreille. Car, par exemple on propageait ce matin que les
Ã©lÃ©ments du  camp Mwaro ont tous dÃ©sertÃ© leur caserne. Mais (...) tous les militaires sont  prÃ©sents dans le camp", a-t-il
indiquÃ©.  Le colonel  Baratuza a signalÃ© que mÃªme les militaires qui avaient fui Ã  la suite du coup  d'Etat manquÃ© du 13
mai dernier ont dÃ©jÃ  regagnÃ© leurs camps respectifs en  rÃ©ponse Ã  l'appel leur adressÃ© par le chef d'Ã©tat-major gÃ©nÃ©ral de
la FDN, le  gÃ©nÃ©ral- major Prime Niyongabo.  Selon le  Colonel Baratuza, il n'y a plus aucun militaire dans la clandestinitÃ©
suite au  coup d'Etat manquÃ©.  Par ailleurs,  il a dÃ©menti la rumeur faisant Ã©tat de la destitution du gÃ©nÃ©ral Niyongabo au 
profit de l'ancien chef du Service National des Renseignements (SNR), le  lieutenant-gÃ©nÃ©ral Adolphe Nshimirimana.  La
crÃ©ation de  la FDN remonte au 1er janvier 2004 dans le cadre de la mise en oeuvre de  l'Accord d'Arusha pour la Paix
et la RÃ©conciliation au Burundi (AAPRB) d'aoÃ»t  2000 et de l'accord global de cessez-le-feu de novembre 2003 entre
l'ancien  mouvement armÃ© "CNDD-FDD" et le "Gouvernement de Transition du Burundi" (GTB)  d'alors.  Selon l'esprit 
des deux accords, la composition de la FDN est bÃ¢tie sur une reprÃ©sentation  paritaire des deux principales ethnies
burundaises, hutu et tutsi. La  composition ethnique de la FDN est de 50% hutu et 50% tutsi pour conjurer les  actes de
gÃ©nocide et de coup d'Etat. 
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